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ASSEMBLÉE LEGISLATIVE.

Débats sur l'adresse.

Mardi, 8 juin 1817.
(Suite «lu di»roura de M. Aylnin.)

Il y a deux de cee question» sur lesquelle» il e«t ab­
solument nécessaire que la chambre reçoive de» infor­
mations.—Cesl la liste civile et l'usa A de la langue 
française—et cependant je ne vois riî% dans le dis. 
cour» il ce sujet. Je ne veux pas nffgcteRiJe cousuj ' i„. 
ce discours comme ayant été écrit par l’Administratio

coin de sa poche, 
membre 
ponté ri té 
sont
pourront 
n'élè
l'adininiatratic 
mômes centre l'indignation générale qui d'élève contre 
eux^ On a'ukrle membre des Trois*Rivières de côté 
comme une tfmtance. J«es chiffres que l’hon. niem- 

•tour North Vork a citét ye» différentes places 
pées par des canAdienH-franyvis,disent des volumes

Cathcart, c est-à-dire, celle de ne nrendre pour aucun de cette chambre a laissé sa place dans la demi 
parti ni pour ni contre son Conseil. Si son prédéces- cession, après avoir été nommé à trois emplois 
«eur avait suivi le même système, sa vie eut été moins rens Comment se fait-il qu'un i
pénible; et je veux ici pour un moment payer un........................
tribut à la mémoire de Lord Metcalfe. Quoique j’aie 
été un des adversaires do ha politique, je n’ai jamai» 
manqué d’admirer le courage avec lequel il n suivi 
sa marche malgré les difficultés de tout genre qu’il a 
rencontrées. J’ai admiré sa détermination et son 
énergie, et la force d’ftine avec laquelle il n'a oessé de

.... . . . - rens Comment se fait-il qu'un membre du Larreau nosition on’il nerim»»». i
a'LtorîjRr.rs'.rr.r ..** .m™ „«» «««..rU™«.L,«r*U^X.ûJn4«

avait été homme do police, puis capitaine tencible, a Etats-Unis s’élèvera vers le croissant H 
ôte envoyé a Gaspé, pour remplacer un monsieur ca- . .
nadien-françai» ? Pourquoi le frère do ce même

-projiri italrc» très répandu en Canada, «'expédie aux Provinces d'en bas, aux F.taU-l'nis, à Pari», 
•Dupui» ; KamouruaLu, M. Alcxi» Gagné; Saint-Roch des Aulnets, Amstle Morin, écr. j Suint-Jcan- 
Gcntilly, St. Pierre le» Baquet», Ch». Déry, écuyer ; Saint-Hyacinthe, M. l’abbé Tétrcau. On recoil

Canasln.
QUEBEC, 22 JUIN. 1817.

Nous produisons ici la première partie de U lettre 
de notre correspondant de Montréal, qui n'a pu parai- 
tre au complet dans notre numéro de samedi, parce 
que quelqu'un des commis «le la poste «'avait jeté dans 
un de» petits compartiments à J’adresse de M. le doc­
teur I*icher, qui nous l’a f.it ptrvenir hie* matin. 
Mais ceci est un défaut à ajouter aux miiîe nôtres 
dont on a à se plaindre du bureau de ia poste.

Correspondance éditoriale du Journal de Québec.
8e LKTTKE.

Montréal, 18 juin T817.
Monsieur,

Vous vous rappeler ce que je vous ai «lit dans ma 
lettre d'avant-hier »ur ies bruits «le remaniement ** i- 
nistériels. Le môme jour, M. Christie demandait 
avec inquiétude à l’administration s’il était vrai que 
le gouvernement «tait actuelletnent en n rrespondance 
avec des membres de l’Opposition leur offrant de 
prendre part à l’administration du pays. M. le pro-

Canadiens pour étudier leur histoire; mais si 
par hasard ce fait vient sous leurs yeux, que pense- 
lunt- ils l II y a eu un ministère en Angleterre qui a 
résigné parce qu il n était soutenu que par une majo­
rité «Je cinqunnte-six. Si nos ministres désirent ren­
dre les Canadiens heureux, s'ils désirent qu’ils soionl 
Ang.ais en réalité, au lieu de ne l'être que de nom, 
s ils dédrent paraître avec honneur devant le pays, 
qu’il» présentent un bill pour tripler le nombre des 
représenta»». Si on fait cela, le Canada, oubliant les 

*î!«re'I eîlle# 9qui ont retardé non avancement jus- 
djile-, qu aujourd 'hui, augmentera de jour en jour, fier de la
rroo11 nooi• î/.n ____________ • y . .. .

I ne 
de»

Jeudi, 10 Juin,

mettre \e family comjnict au pouvoir. ,Si la conteste pour étudier la loi? Pourquoi a-t-on donné à

monsieur a-t-il été fait Juge? Parceque tous deux ' e 80^*c>,l‘*ur-général Cameron commerça son 
appartenaient au Family Compact du Bas-Canada, h??11” PRr ,,ne revuev'e publique de M. 
pareequ’ils s’étaient plaints, chaque année, et à chaque . Wl.n' ct, ch**rcha à prouver que l’hon. Monsieur

.......'------- ‘ •• ' * av*,t ni». U line fois donné de. marqi’e, d'inconsi.lflnce, c„rp„r.j.jin^Jftj Sli.rwotnl fi répondu’qu’il n’y avait
part col ,r ,ur I» lo. d. primogeniture f> «»• rien do cl,. Von. r,w in.n.Lr -i ctlo n.
ration d.n.Cla’dernîère .esîion. Qn.‘" ,» drri E7 “ ,M’.< !<*«*

, jnièresélection. d«n, I. Haot-Canad. T.4”- " Te°’f'k l'»dmi"is!r»‘i'^ ne vonlai. p„
" rien prouvé. p„i,,ue le. même, Irai™, étV «lo, • n™ P ‘Va d‘Tm,m' ?" "" c,'“’;Kemfnt V 't; «"it.

d.-H «ti.iv rAté- L u ri k *1 1 ré 11 V0l,la!t nu moins avoir le t^mps de virer de bo d. etdT.,„L0lt J* J! ,.Chïïi.?.l » • C*."»’»" .1. pcrmc.ru au, ,oil

tion actuelle f 1 ersonna ne conn.lt la Procureur. a-t-on nommé it la plaça honorable de oreiller dé 
Général du Pas-Canada. La place de Solliciteur. * ~
Général est offerte à un individu qui fera une curieuse 
figure à côté du Procureur Général, du Receveur- 
Général et du Solliciteur Général du llaut-Canad
Ce sera une curieuse ch".*e que de le voir figurer entre tit,i„ |«. patronage poimq_„ ...........................
le Receveur-G«;«iéral à la mine de courtier, et le Sol- S t Majesté a couverts d’honneur», lorsque MM 
liciteur-Général du Haut-Canada, encoro plein des ,.t Papineau ét lient nu pouvoir; je demande aux 
aménité» de la vie collégiale, il y aura «ans doute beau- \nembre» de» Town»hip- -iU ont .^«elque confiance

narlo I a «e ' ----- .”i,,c |>ennenre aux voiles de s emplir de la nouvelleparla quetque terns sur la tolerance qui devrait h-îv» „,• ,. .rérnier «.niro Ipg Awn* d- i. ru u n br,!>e» avant que de risquer une t. nice dans une autresafait ou’il émit i , n P» l*.Ch#mbro: 11 direction. Ayant demeuré longtemps prés «ies rnes
«avait qu ,1 éta.t jeune et san._ exper.ence, mais ce-|au golfe; il connaît parfaitement la minu-uvre d’un

«1 avoir détermineV tirer i , . .. .......... wj **« ena le cas de M. Addington, orateur delà Chambre
avait le dr«>it d’y »iéger.

jette !
Au commencement du présent parlement, il était 

Vr„ ..... . „ . «Hé se placer comme un ami, entre MM. I.afuntains
«.n? f”. K°‘- « Aylwin. A'«r, il était un a Icnaicc • r.,l...ini«.

coup de bonheur entrVux. L'hon. membre pour Ring- «Jans le mini'tère, si l’on a fait quelques choses pour 
ston n’e»t pas un adu.irateur du family compact, ce- eux depuis l’Union «les Canada» ? lord Sydenham eut

ilité
^ du prW,ler, parc, qu. le roi venait <1. lui couB.ârcôn.Tû," j.^sois ’ï n" ii" “V’-'t d c ““ î, té

18*>1, et nommé. _____,w ÆWV,
Les négociation» avaient duré nlusieurs semaines •* ré. .

;iii;prnüant per-onne n’av.it mie a.,dreil a„ T;,on ' Parlant ,1 montra,t qua’quefui,
pendant an le iron va dans la même compagnie que une majorité dan. I.- ljavCanaila et alor» une quantité 1 1Z1?.1* avn.'.t, ".'“nda jusqu’à ce qnelquél”^ enVaieur de G 1-oé au"'-éa.i. a fl”!,™
l’,hon. Inipecteur-GénéraI, et il devait assurément ea d’argent fut dépensée en améliorations locales ; mais T1111 f"1 » 1» Ebambre qu il n avau plu» droit quMl ert soustr poids d«s l i ’« nu’i' • i'7i ion - ,, i-r o
nomination à ce family compact. Que dirait Sir F. depuis lors le Haut-Canada a tout eu, et le Bas-C ‘“e >,re«tder. narce aue le roi vt-n»it «U lm mnft............ , .. .1 |^ |
B. Head, s’il trouvait tout ù coup le redoutable re-jnada, rien. Les membres de» Townships et ceux 
belle, M. Viger, devenn'le south' 
conservatif Le ministère peut 
»ii|»l>crt qu’il nçuit nnintenam 
Bi-Can i.Iii t irt* membre pour 
d’une ma .iere indépendante les 
tient. Il n dit ntvc raiMut que
Canada était privé de tout Gouvernement___ _ _ ............................. .. .... ......... .. ................... ...
amélioration. Ive discours de l’hon. membre pour rnctère ou les ine-ures du gouvernement ? V a-t-ii un *,ar *
Kingston» fait connaître la vérité de cette déclaration, [homme qui peut dire dans les rues ou écrire dans ies 
Toutes les promesses qu’il a faite» ses constituans ont journaux—l’hon. membre pour Leeds, lui-même, pour- 
été qu’il prendrait tout ce qu’il pourrait du Bas-.rait-il approuver tou» les Actes «lu ministère ? Je de- 

i Haut, ct que c’était le prin- mande encore nu

iUems manque
commune qu’il prétendait exister entre le membre propr<. âan plus grande
*J0«.r . °r . u,r cl se!’ *,,artJsa.r . ’ 19 av,'*en, Croyez-vous que, pour t< 
«J i fiera au sujet des actes de I Administration de laoh'rmn I» rô!» HUniar

Canada pour le donner au peuple du lits-Canada, justice et des Biens des Jésuites

. |------------- . ------ --------plus été avec l’Oppo-
vinculum parce qUe son influence j ersornelle pour n r.i mtnge

de i’nutre côté de la cl:an !ire. 
tout cela, il ait lai-sé s -n ^ié -e i 

°h ! non, le rô!e d’espion a auvû nvar.'.ag . rt j ei- 
nvait entre q„ef„i,, sa récompense, et malgré le« lardons qui éror-qu avez

gouverner la partie Eut de la Province, il pouriail 
arriver que les chm.es changeraient un jour de face. 
Que b 
cor que
Grande-Bretagne a été m
lustration qui »i«Ve actuellement

Anglais du Bas-Canada ce qu’il» gagnent en se sépa-
, -_________„_____ j - ___  rant de la majorité, etsiuneminoritédanslescircons-

•s It ms. me sieurs disent s'ils sont prêts à a van-j tances comme celles où elle se trouve, qui se sépare 
•e l’Acte d Union p «»é par le Parlement de la du texte do la sociét*, n’est pas mue par ces préjugés

Ü™ u n‘rc. Ic,lr\“n"’‘ du JlMt-tMàlà.™ parai,, n re, bien vrai ie dirp .. ,e icbeur
»anl Ja,,. pluS',',r«c,rcon»Ua<w|, d,spore, a le, aban-'l0„j„ura * ron............... ; Mai. lairoa, 1, Hume du
donner. On arait roulo leur donner une part dan» le noun,.,„ mnnd,; lai,son.-Ie se déLatlr. entre •„ 
Gouvernement, on arait même entame une nésociati«n,amoür, ,„rirnne, else, amour, noureile, ; lai.«on,.!e

|... a 1, m .... ... ,« t. Il .... uu l.l ruv lu.-, Il rt*. |,nn lliutt l 1.1 * -, . I p . 7 ntiiu.,1 u «m iruiiva r. rr, jUiP u

is en pratique, par l’admi- nationaux si justement dénoncés par Lord Durham ?!^Ul ?Vai PoUr ut de taire cesser tous ressentimens «le j parler d’économie publique 
ement sur les bancs vis-â-jQuelles mesures pouvez vous obtenir du ministère ac-1r**ni ,eJus^,ce ,a toutes les origines. Ls exi-(iaissons-le approuver par un

sans jamais en faire; 
amour intéressé, toutes

pays serait bientôt agitoj resté depuis la conquête ? Je demande à n'iraportei . .
d’une extrémité à l'autre, et .«i cette agitation n’a pa« quel Anglais si les institutions britannniques sont mises cc,mm.ls P u» gran e injustice enters la population Jusqu’à la semaine prochaine, pour donner aux 
eu lieu dans le Bit».Canada, c’est grâce à In tolérance en pratique lorsque le nombre total des représentai *^5, ^!!**^*.?f.- fl.î. t^rjc.^e e Per1!!uf,lon ’ ,, Cameron i,res |e temps de l’examiner et aux intéressés « 
de l'Opposition, Sera-t-il pourtant du devoir de l'Op-lpourle Canada-Uni n'est pas plus grand que celui qui 
position de continuer à l’avenir d’user de cette tolé-lreprésentait autrefois le Bas Canada seulement ? U 
rance? Les membres de ce côté-ci de la chambre est notoire que beaucoup de grands talons sont exclus

«le la Chambre a cause du petit nombre des comtés.
Il est évident que de grands Comtés de -10,000 â 
50 000 électeurs français ne peuvent faire des sncri

croient-ils qu'ils doivent empêcher cette agitation, 
parce qu’un Viger, ou un Papineau sont dans le Con­
seil ? Lit chambre pcu e-t-elle que nous remplirons
notre devoir envers le peuple que nous représentons, ! fiers pour envoyer les hommes d'autres origines lorsque 
si nous continuons plu» longtemps à garder le silence f. le nombre des représentans est si petit ; ils ont déjà 
Non, il faut qu'il y ait de l’agitation ; rt on verra que fait de grands sacrifices mais le temps est venu où iis
les membre» de l’Opposition prend rent enfin les mêmes 
démarches qui ont été ndoptées par leu i s adversaire» 
Il n’est pas difficile de dire comment la présente ad­
ministration s’est soutenue. Los scènes qui ont eu 
lieu sur les hustings dans le Bas-Canada sont bien con 
nues. Nous avons eu des élections irlandaises; on 
Connaît ce que c’est qu’une élection irlandaise ; M. 
Grattan en a donné une bonne définition, lorsqu’il a 
dit qu’à une électiou anglaise, les troupes sont éloi­
gnées de la ville, et qu’à une élection irlandaise elles 
y sont appelée». Un de mes amis, Officier du 89e., 
m’a dit lui-même qu’à la dernière électiou peur Mon­
tréal, il avait empêché des candidats de se rendre aux 
busting». Est-ce pour l’avantage de» institutions du 
p»y» que le canon parade dans les rues, que les 
troupes marchent armées do leurs bayonnettes, nu 
temps de» élections ? Telles sont pourtant les «cènes 
qui ont eu lieu toutes les fois qu’un Gouverneur n vou- 
,lu«6gagner une majorité. «Si on délire voir pros­
pérer le pays, il faut faire fonctionner nos institutions 
dans leur vrai esprit, et de la manière qu’elles ont 
fonctionné voue le gouvernement de mon hon. ami 
pour North York.

Qui représente le Bas-Canada dans le gouverne­
ment f L’honorable membre pour Trois-Rivières est 
sorti du con»eil nans donner «es raisons à ce sujet. On 
1rs trouverait peut-être dans la crise ministérielle 

q te personae n'a jamais lue, et qu’il a toujours dans un

n’en feront plus: que la représentation «oit nyig- 
inentée et que la Chambre »e remplisse d’hommes 
capables digne» de représenter toute cette grande Pro­
vince.

Je terminerai en répétant que le» difficultés qui 
s'offrent pour le gouv«M-nement futur de «'«’tto colonie, |

mem-
(«pondit ensuite aux pleine proféré,, p.r M. MrrrittiérilléZZtl™
rr^T]]^ ‘ °* P“,bJi7 ; V««« ««vez que ce bill a été répudié, l'année dernière,
les £ü0,000 dépenses entre 1841 et,18 U ne l avaient par |« chambre, à cat.se de certains changements 
pas et» sous 1 administration actuelle, ma.s bien sous ' im|(0S!iib,es qu-y ftVait jntro(illils |e con,eil an‘m.>imnt
une administration dont le membre pour Lincoln lui- ]e parlement allait être prurtigé. Je crois qu’il ne
mt|Hkr1*11 Un “if PJJt,s*n* , rencontrera pai d’opposition sérieuse dans la chambre

11 blama aussi M. Merntd employer sans cesse des mojns--
chiffres dans ses discours; il pensait que «on ain-| Le bill de M. Laurin qui avait pour but «le donner 
b.tion clan de devenir 1 rocureur-Général. Chancelier je faibles honoraires aux avocats plaidant «levant la 
del Echiquier ou Commissaire du Bureau des 1 ra-Jccr je8 commissaire»à Québec, a été perdu hier en 
vaux ; détail surpris que l’hon. membre pour North comité général, par la voix du président M J Mac- 
york n eut pa» profité «le se» services. Quant a tout l>onalJ de Kingston. Les membre» du Haut-Canada

l’ont rejeté sous le prêt xte qu'il n’était appuyé d’au­
cune requètp. A l’heure où le vote a été donné sur

ce que l’hon. membre pour Lincoln avait dit sur la 
manière dont le Canada rétrogradait, il pensait, lui, 
avec un des plus grands hommes d’état du jour, avec

viennent de l’insuffisance des institutions du pays, e;,l« célébré H«-nry Clay, que le Haut-Canada était uu 
r.:, ........................ ............ des pays qui faisait les progrès lesde la manière dont on les fait fonctionner, et du mo­

ment que j’ai entendu la partie du discours qui fait 
allusion à ces institutions, je l’ai saluée comme offrant 
une occasion favorable de faire une représentation à ce 
sujet nu représentant de 8a Majesté. Il faut de 
bonnes institutions pour rendre un pays prospère; je 
n’entends pas parler «le la prospérité physique, mais 
des connaissance» politiques, et des lumières en gé­
néral ; «ous ce rnpport le Canada est beaucoup inté­
rieur à la Nouvel le-Ecosse et aux Etats-Unis. Il n’y 
a que quelques jours que je lisais certaines remarques 
d’une revue d’un livre de Sir F. B. Head, dans la­
quelle on représentait les hommes publics du Canada 
comme ignornus, et mûx par des motifs pécuniaires. 
S’il en est ainsi, et si la po»ition du Canada est infé­
rieure à celle des Etats-Uni», celn est dù à la manière 
dont nos institution» «ont mists en pratique. Ces ins­
titutions sont meilleures, plus simples et plus natu­
relles, mais l'abu» qu’on en fait les rend sans valeur. 
I«es Etats-Unis ont de» publicistes éminens, de grands 
homme* dans r’ e département, tandis que les Ca­
nadien* tout dégradé* au-dessous de l’impertinent écri-

progrcs les plus rapides «lans

cette mesure, la chambre était tri.s peu nombreme, la 
plupart de» im-mbro* s’ét «ni roorf >» nu con-eil pour 
écouter la discussion importante des résolutions de M.

toute l’Amérique. Quant aux u e>ures ministérielle*. Nej|aon; Ce biil est rejeté pour I t trois.ème foi» K 
M. Cameron pensait que le membre pour North partant il rendait justice à tout le monde. Je ne 
York naya.tpa» rendu à l’admini*trat.on la justice qui crains pa» de dire qu’il est désiré par tout le monde 
lut était due, pour plusieurs lois importantes qu’elle d;lll!i Québec.
avait fait passer, et qui avaient produit une satisfac- j* bill dé M. Laurin rappelant l’ordonnance des 
lion générale dans le Haut-Canada. U cita la loi «les aiejfihS| seulement pour ce qui a rapport au di*triet 
Banqueroutiers, la loi des Insolvable», et quelques de n Mlbi s:l deuxième lecture, hier. Un
autres mesure». U plaisanta ensuite M. Baldwin sur am#ndement de M. le «I. oteur Bontib.er tendant a 
la phraséologie des amendements à ladres*». Il re- Noustrai»e à la mémo ordonnance les «ont.* de Si. 
pondit aux reproches de l’Opposition d’avoir convoqué Hyacinthe et de Chambly. a failli lu. être fatale, 
le I arlemcntaà une époque trop avancée, et dans une jj abord l’amendement a été perdu; et puis, par 
mauvaise saison de l’année,qu’en 1842,1e Parlement c.mtre-coup, et à l’appel des m, nl rc* de» lowmh.p» 
avait été fermé le 5 Octobre, et n’avait été réuni que q„i demandent auX membres du H mt-Canad» de les 
le 28 de septembre de l’année 1843. A celte ,)roUjg,.r contre la tyrannie «le la majorik bas-ca.ia- 
epoque, 1 hon. Provureur-Général n’avait aucun (Jieinie n „*est un inglant mani|Wi«( «f us lo camp 
siege dans la Chambre. Il termina son discour» en ministériel un désir de réPudier In bill de M. Laurin, 
reprochant à quelques membre» de l’Opposition d’em- M. le procureur-général Sherwood a même declare 
ptoyer parfois un Unguage insultant envers le» mem- qllet q„PlqU'nn proposait de «omettre celte mesure 
bres du parti ministériei, et principabtuteul envers RUX calemirs grecques, il voterait «ans he»iur pour 
i hon. AL Viger. r

(A continuer.)
cette proposition.99



lfiii U U mp4 U a'tti calmée à U toi* d# M. P* jA0* 
aoi a fait voir qu'il était «bsurd» pour dw m*mbrv. 
Ln»ur*ntà l‘«xlr<milâ Meritor. <*« «“'f*?"1*;
d'impoMr dM loi» «Ton oorwtèro puf»n«‘nUoc»l »ij»

,\u i»flo«u d. roppuuio# r*.. I»jjjgpJÎ
prendra part au gouvernement, et latat j»rtca _t

tacs q°" mUTfi» »•*»•«•£
Bae-Caaedn. IMraMM. M. Smith de broolroee. 
répliqua que ce wrait faire préciwm*»* ce 8°* 1 * 
«liaiatére arait fait lorsqu'il était au pouvoir. O 
demanda en ouoi 1». cx-mloUtre. argent ijchu contre 
ce principe de jo.tic», et tl cita le i

^KJCameron de Lanark, dont l'activité nV*J jamais 
rn défaut, lui prouva le journal de U chambre à a 
main oue 24 membre. du Haut-Canada avaient vota 
pour u/bill contre le* société. secrète**, et 8 eeiilement 
contre la môme mesure. Il fut remarqué m 4P» 
ce bill avait rapport aux deux aectioua de a province, 
puiaque let société. secrète. abondent egalement dam*

"(Quand lea membree du Haut-Canada veulent 
imposer au Bae-Canada de. mesure. qu'lrepudteet 
quiportent atteinte à ». inelitut ion» et à «es droit, let 
plu. cher», il. ne manquent jaroai. d invoquer.eomnae 
justification, le pa*««é de leur.adver.airee et de> I i«** 
quer faussement encore, en mentant aur 
mentant aux règle, éternelle. de la justice.

La queation de M. Aylwio au wjel de in qonrnn. 
Urine de la G'owel.le, a suscité certain, débat., aux- 
quel»ont p.i. purl MU. Aylwi». Ch.M.
Kubinwn, Cuut-hon, C.yli-y. Lufonttiou.Moff»».»»-

M Chabot a donné eur cette affaire de. detail, qui 
ont prouvé à l’évidence l'imprévoyance, la mauvai» 
volonté et l'apathie de l'administration- Il avait été 
dit quelque part que la prtsse de Quebec 
d'accord .ur la nature dee danger, que 
l'agglomération d'une population mal-propre 
dive au milieu d’une autre population demie

•flection pour le-conciliation.

»’s:;rrCT
il vient d'approuver tou. lee acte-, toute, las dama
,h« .» tout. I* fa.»-*** M* *5 rlK

k tout loaUnt d.n. I 
de w jeter de nouveau 
tion récalcitrante; était 
de dire qu’il espérait 
l'Opposition pour cleiuaoi 
adoeaé à lire I 
pareille naïveté

quu"iè« résolution» »U » d« Mf" 

.i- ai v^:iu«n «iiàlent dirigée# directe

>n pour demander son appui ; ». ~ • "r ■ .K>uvoir contre la volonté • -
;i n,,o,iU d. 30 mix. .Vù. P» dl* »».

||i!„,.biruo du mini.tr» con.tiuitionneUl circ^rt«oor.‘rxlr»ordiu»ir«, »o d,hor.d«
zrMSAfSS âsp & ».a. >. «liberté 

lien. de.

votant, donnait un 
de ce 
avaient

re ia connu.*- : Am-l-terre. et tout ie monde «aitC« «>»"«« SLÎaKÏÏÎd. Sir B. M ^
un matant

r-nréaent.nt de Sa Maje.té. Le» menace Fn,*.- pher.|;re«que de Sir It.
ErSSSS^r

—................... ... "■ “ isr.t ti -i. u» “ >- a.tyr.isr
StfSwsHHSt - •-<

voix k lord Metcalfe 
Bas-Canada
Je bâton, 
du parlement 
majorité 
d'hui que ce. moyen.

unvbcuf ------ • N ,
raison ou pour une autre J. et 

* voix propondo- 
tron d.r- 

donner tour à 
quatre, der- 

Morris,
ss,r,rffi. d.: ». s^rnrrTr:^«f.
•a» 4 * rWr'“/JZ.Ï'rU d"'* Ch,r‘ !l‘Lim« d. leur nomplém».. .ta»* Œ*l

eproche au grand rut, «a jeune»-.
Le premier avait oublié d ajouter que »ord MelborneM C-yley a trouvé, lui, que c'étaient les villes par 

lesquelles partait l'émigration, et non le gouvernement 
qui devaient la sustenter ; que c’était ce que 1 on avait 
fait dan. toute» le. ville. d’Angleterre.

M. Aylwin lui répliqua que Quebec, abattue par 
doux horribles incendies, avait cependant largement 
contribué, et plu. largement que Montreal, a secourir 
les Irlandais mourant de faim dan. leur pays, et qn il 
était odieux aprè» cela d'entendre dire à un membre 
de l'administration qu’il fallait imposer de nouveaux 
et d’impossible, sacrifice, à cette ville si malheureuse 
et cependant si charitable.

M. Cauchon dit en sortance que la preropnee 
n’était pu la vertu caractéristique de 1 administra­
tion ; que toute la presse anglaise avait annonce, 
tout l’hivrr, une émigration prodigieuse, et que cepen­
dant no. ministre, n’avai.nt rien fait pour la rec«vo*r- 
Oût-il. raison de dire aujourd’hui, r-r la bouche du 
commissaire ds. Travaux Publics, ii« ont 
ce qu’ils ont pu pour soolag' • ces mullet a heu- 
reux f Il.jout.it qu’il ne .Hait rosetre.urpn.de

finit par succomber avec cette majorité impuissante 
“faiwle bien : et M. McDonald, que tou. ceux qui

pareilles majorités
première» résolutions furent donc effacéessoir.

Les six
ônt*»inst-lix 00 trente »n. n« «oot pw de» I’iU. d° louroalda Cowell-

U dU» d» M. McGill fat i J.it ünt d. fiè»«UM in
.iiocoo.t,.ot.onn»!.»t..proc<. mi ^ ^ ^ à rOppo.Hion.

résolation» qui ont c.use un 
inquiétude au miuiitére et

•ont souvent ladiaptnsabla., msia qui .
moins injure au U>u goût et aux règl«t 

. j uuvertureH étroit», et d’une hquteur eon.# 
•ont pratiquée» de distance en distauc.\ 1 
i-pans, et cee ouverture, donnent entré- à 

„ travers dw verre, diveraement enloriéa : 
ce qui donne k l’intérieur une lumière douce, agréable 
et gaie. Dans son ensemble, c'eut un temple digue du 
Dieu qu’on y adore, et qui fait honneur et i la ville d» 
Montréal et aux mes leur» de St. Sulpice qui ont .1 
royalement contribué k l’élever.

Est-ce qu’en promenant me» yeux sur le. murs d» 
cette éüli»». Il- »'«»* l>»* M »IC«*l>lM>ent wrpri, 
d’v trouver le. quatorze tableaux de la Passion de • 
notre art';.'**, M. Plamondoni je me retrouvai.en Jace d» 
beaux tableaux qui n’ont rien perdu de leur fraîcheur, 
et do la magnificence du colorisqu» les avait fait tant 
admirer à Québec. Pourquoi dune lea a-t»on 1 aimé.
Hi longtemps dans un corridor obscur, w» proi. à l’hu. 
midilé et à la détérioration, lorsque d horrible, croûta. 
couvrent le. mur. de presque toute, le. église» de ce 
diatrict. insultant k la majesté du lieu qu on ,e» destine ^
à ülpour ceux qui aiment le. contraste», aprè. savoir 
parlé des beaux-arts, je dirai quelques mots de. art,.* 
laids L’autre jour en entrant dsii» le salon de lecture 
du conseil législatif. J’aperçu» le portrait en grand d. 
la reine Vctoria, manufacturé par un peintre Anglaia, 
et rnch&shâ dans un cadre très riche. Je n ai jamais » 
vu de ma vie rien de plus plat et de plus mausHaile, 
Figurez-loue ce. gravure, grossière., et aussi gronié. 
renient enluminées, .ur lesquelle, se précipitent de pré- 
férence les badaud, et le. amateur, rustique, des cou. 
leurs forte, et tranchée.. La reine est assise sur un 
trftne et tient un.ceptre d’or dan» M main droit» ; cil» . 
fait précisément l’.ffet d’un» personne qui a un fort 
rhume de cerveau et qui «’efforce par une aspiration 
nasale prolongée, d» ramener k sa source le mucus qui 
tant sans cesse à s’en échapper. Tous se. vetemrnu 
.ont plaqués et sali» d’or. Comme tous les nouveaux 
peintres; so .entant impuissant h reproduire au , 
moyen du peinceau. le relief et le brillant de ce» orne-
ment* en or et en pierrerie qui I . . ___ _ • I P» .
fusion sur le pallium royal et sur la couronne, ,1 «est 
nervi de mastique doré pour produire ce. deux eflets. 
Sur certains points de la toile, le mastic domin. m.jc*
tueusement. _ . . ,

On parle de dissolution. Suivant qu.lque.-un.-
celte dissolution aurait lieu mercredi.

r»®n- T̂out a vous.

l'homme d’état, qu un 
de. mini.tr.. collègu 
•eil, au sortir 
n’auriez pa« dû 
ne voyez-vou» pas qu il est
^ J’oubliai» de vous dire que M. McGill s’est pro­
noncé formel liment contre ****** des deux ma- 

la repréw«*»tipn proportionnelle - U

Cependant, ce résultat, 
nour l’opposition.

____ tel
p position

ma dernier- 
donné avis 

voter une
Iadressé à'Son Excellence l^ur la prier de former une

Je n en crois

eifi-^administration suffisamment û»rte pour conduire
Quelle sera 1- destin 

ne

•n deux camps,voir la presse de Québec se* ■ w. AA-oi.iiati/tn de. abris,

cio,™ i-po-ibl.
LL I. pra'liqu», - “ c'"nm' “
nue U populéî^n • *ccrült »,luS ralîld*ment da"S 
Haut que dane le Bas-Canada, et que, dans quelq

caoement les affaires du pays .....
«le cette proposition importante, je I ignore autant q
vous-même ; mais, danB tous W** en»

Nous avons reçu dimanche nos lettre» et journaux 
par la malle anglaise du 4, apportée par le Cambria.

Les nouvelles commerciales nous annoncent un- 
baisse considérable dans les prix de la farine qui a ru 
l’effet immédiat de faire tomber le prix du pain a 
Québec, de 30 à 28 sous. L’aspect de la recolle en 
général’était des plus encourageant; mais la dé- 
tresse continuait de se faire sentir .ou» des couleurs 
alarmantes dans plusieurs partie» du l’Europe, en

ues

............. , ------------------ ».j* l,r,T. I’*" France, en Belgique et en Angleterre. La mort, par
qu’elle soit discutée demain, vu la réception généra e h||il# de cette détresse, continuait d- diwimer dans la 
donnée ce jour au château gubernatorial. Attendons. mftlheureu.e Irlande ; le typhus s’était joint à la dy«- 
La chambre .’est ajournéebien à bonne heure vendredi,

^-Haut-Canada aurait à be plaindre à son tour
d’une injuste répartition de la représentation.

ne se trouvait

beaucoup de mesures étant introduites, mais peu étant ^-orjj jc l’Angleterre la
discutée!. On dirait que la loquacité des membres..

» -, surtout des membres du Haut-Canada, s est enfuie e
..........-ûua ,*a construction des abris. Comme la double majorité ne se trouva*» J«ri « |ach»mbra avec le facétieux James Johnion.et le fameux
une parti. g* je8 dangers réel. ; dans aucune de. correspondance, «changée» député de Cornwall. Il y » indubitablement du

précisément le contraire, minière et de. hommes d. I Oppo.it ionet dans P ^ ,a chan,Vrt B0US 1. rapport du per- 
et 1 autre Québecétail unanime aucun document d’une nature publique, il ne ™»"-(#onnel<

-‘IL? Icin de la ville; c’était lorsque naît pw à on ministre de discuier gravement c.tte | A l’issue de la séance, presque tonte la chambre
y dans quelle partie de la ville ils seraient quation qui u’en était pas une, et une mamfeetati^ n compri8 ies ministres, se rendit à la sal.e du
conitniit.. Mai. lorsqu’il fut décidé qu’on le. place- d’opinion, .ur une pare.Üe proposition pouvait etr jCooieif Lô^isïatif. pour assister aux débats sur les 

dan- St. Roch, au centre d’on- population ou- compromettante pour 1 a»emr. ^ . (résolutions de M. Neilson. Le public « y^ était a

senterie. D.tna plusienrs des principales ville, du

rail
loin lavrière, loin de. quartier» aristocratiques, alors ---------- r------  A .

nartie’de la pre*»e qui repré^olait plus spécialement doctrine» sont plus absurdes encore. Quoi . parce 
la pen.ee de la haute aristocratie de Quebec, trouva esl posible que dan. cent an. la population du
n-jètout était pour le mieux et qu’il n’y avait aucun Ha - * ’* --------- u“‘........ .. naU*
danger qu’un 
gion. Cette pensée 
elle dominait mê
choléra avait ent------  . . . ------------ - . .
la désolation. Mais, comm» il n’exerçait d abord sesi ns en Angleterre.
ravages que parmi la population la moins favorisée de, nccusez de tou. les crimes possibles, ne manquent 
, »*. . .____tâfAc nn n’éf-ria. sur •________________ • .1. i»miM» d*.r nrécédenls dans 1 histoire

Quant à l’autre point, c’est-à dire la représentation, ! téen fûule pour ja première foi» depuis long- 
. * 1___ 1 — Anm » imrrfl ■

leIJe9*vous ai dit, l’autre jour, que l’administration
. . 1 s m.-L.» «..'nn allait H n IU tut DOS-

fièvre typhoïde ravageait 
avec une virulence croissante. A Liverpool, à L-rds 
ri autres places, plusieurs prêtres étaient morts ric- 
times des devoir» de leur ministère-

Le parlement Anglais continuait ses délibération», 
mai» on se préparait en dehors pour les élections gé­
nérales qui devaient se faire prochainement en Ang e- 
terre.

Daniel O’Connell, le grand agitateur de Irlande, 
est mort le 15 de mai, à l’hôtel Febvr, k Gcne-, 
après avoir subi une application de -ang^ue». qui 
avait semblé d’abord lui caua-r un grand soulagement. 
Il était âgé 73 ans, étant né à Cashirsivei-n, dans le

p- ... ---- - **- 179S, il
dis- 

arrière 
il fut 
ction

' lui clonueront.il» une «itustion p«rme-|e»rni,nt qcii répognnit ù *» con.cirm-e . e c»i
onornble et moine lucrative, m«i» plu.,0 Connell vit »on élection .ijn.il..e p»r »n^t 

1rs chercheurs Irnnel ; le» «lecteur, du cointu >lu Cl.tre l u
leur, suffrages à l’unar.imito. et il l1*1

honorable
* imitent plus enviée par

plu. haute, tête, tombèrent comme les plu. humblts. 
Il faudrait une pareille leçon pour ramener bien des 
personnes à des sentiments plu. humain, et moins 
égoïsti*.. Qu’on .«^rappelle que la contagion est répu­
blicaine, et que si elle est partout plïlie de. rang, 
du peuple, elle a toujour, fioi par 1# nivellement de 
ton» les ôtrw animé».

9» LETTRE.
Montréal, 21 juin 1847.

Monsivur,
Le sac de la malle se fermtit impitoyablement, ven-

lité comme pour la légalité, pour I inconstituUonnmite 
comme

M. le solliciteur-général Cameron
de. travaux publicsWMI1UB pour la constitutionnalité, pour l’injustice nmen(iPment à l’acte du bureau 

comme pour 1» justice, pour le vice comm»» pour la qui n de» tendance, anti-canadiennes dans la
V _ i._:nmif I». nctinns lt-s 1 . • .. i__ i.. t-. : » .U mn ciiftir. menace d envertu ; pour le crime comme pour action» 1*’» volonté et dans !-fait d- Min a Heur, menace d en .

plus'nobïès, le. plu» généreuses ti le. plus héroïques ? aroir davantage d.ns cet amendement, si je saisis bien des quinze
Lorsqu’un parlement, w constituant en convention de )ft nortéfl d- ce dernier. Je pourrai prochainement par I» presse contemp raine, n . . ,

de nouveau
introduit un enfin pos-ession de son siège parlementaire en »*r.

1830
A partir de cette époque, la carrière «lu lil^ratruf 

ne fut qu’une suite de triomphes, lotis les épis '•* 
* * été iwcone»

rs en r»)r

sa propre
monarchie
ntrque
tour en
ment

sans doute, n»ais aussiIl n’y et plus promptes|wu, t i | — - -j ^ m ~ % • • , '1* 1 *'/Mw •• — — J ---- # 9 |
pularité et l’indignation publique, réussissait a force du donner k une race la supériorité sur I antre

d«di. çùj.v.u. lonqu^un minUtr. d «ut r.c.v.it lui-mênie
corruption et d’argent k retenir le pouvoir pendant 22

r*.» «____ L— J’.’.tui vanactil Ini.mumA

tait-on de rou. écrire ces mots: ** Les resolutions de 
M. Neilson viennent d’être emportée» par 11 voix 
contre 10. ” Maintenant et avant tout commentaire, 
doia-ja vous dire: " Le. rfeolutions de M. Neilson ont 
été rejetées par la voix prépondérante de l’orateur. ” 

La disoussion qni, comme je vous l’avais annoncé, 
avait été ajournée au lendemain, a été reprise ven­
dredi avec beaucoup d’animation. Occupé k von. 
écrire, je n’étais pas préwnt k l’ouverture de la séance ; 
j’entrai, dan. la «allé au moment où était votée la 
première de. 10 réwlutions de M. Neilson, et jepremière
courrai.de suite ajouter à ma lettre le» lignes que vous 
y avez vue» »t que j’ai répétées plu» haut, dan» 1 in­
time persuasion qu’il en serait de même dea 9 autre, 
résolutions. Vous ayant expédié ma lettre, je aui. 
revenu en hâte dan. la .aile du conseil.

Si vou. aviez vu combien le résultat de ce vote 
fesait mal au cour de M. le nouvel orateur et du nou­
veau ministre Peter McGill, qui, ne pouvant en croire 
se. yeux, comptait, recomptait et recomptait encore, 
-an. cependant pouvoir trouver moins de 11 voix en 
faveur de. résolutions anti-ministérielles, et plus de 10 
voix pour les combattre»

La pivmière résolution votée, suivant »on droit, il 
..rit la parole. C'est un très faible orateur qni n» 
,it pa» encore le métier de ministre et qui pourruit 
ien n’avoir pa. le temps de l'apprendre!.. .Lorsque

... 1 «__n___ IIAi».i«n n',i>.!anl na.

puissante ; lorsque de. mini-tres coupable» sacrifiaient 
sur l’échafaud un innocent et brave amiral à la co­
lère publique pour y échapper eux-mêmes ^ enfin 
lorsqu'une assemblée représentative, déclarait élu un 
homme qui avait pu tout au plus obtenir deux o» trois 
cent, voix sur le» hurting», »n préférence k Ron adver­
saire, qui comptait plusieurs milliers d- suffrages, 
et cela parce que le préféré du peuple n’etait pas 1 ami
du pouvoir existant; lorsqu’on a vu toutes «es chose, et 
bien d'autre» encore, est-ce qu’on ne doit pas s'attendre

a que l’opération qui les lasse découvrir le 
vent et quand il n’en eut plus temps

reuses. Quoi que fas-e le nouveau parti, quelqIe1 
résultats qu’il obtienne, qu’il achève l’œuvre «le .«• 
mancipation on qu’il la compromette malheureu*

_ a e~\ * £ * .. ^ I I .1 .. — m — «I r\ -% as 1 11 I — t MI I- «U.*. 3. M. Kobinson »er. di».
eu tee ce Hoir. _ 'hou venir» du peuple comme le véritable libér»teur

Je me permettrai de laisser un instant le champ p|r|anjef comme |e Moïse qui » conduit .anation *
aride de la politique, pour faire une légère excursion 
dan. le domaine de« b.*a*ix arts et de 1 industrie.

—L'antre jour je visitai» la belle Eglise de Saint-
. • i . ___ ___.III' i.n.lû \ vna l.„.f au ru siPatrice, dont vous avez déj'» parlé k vos lecteurs, a

que no» ministres, qui ont besoin de tons les plu» mau­
vais précédent, pour donner a leur administration une 
couleur britannique, n’iront pas dans les pages les plus 
sombres et le. plu. regrettables de I histoiie de l’une 
de» plu. grandes nations du monde ? Et le remplace­
ment de M. Small par M. Monro est une application 
parfaitement joute de U décision des commun.» d’An- 
glelerre qui iesai-nl a,«»**oir un intru sur le -iég.* d. 
Wilkes. Pardon, si lw turpitudes de notre imbécile 
administration m'entraîne ainsi invinciblement loin de 
mon sujet.

M. Sullivan fut celai qui prit la parole pour ré
pondre à M. M'Gill ; il ne parla pas longtemps, mais 
H la fit en véritable orateur et en homme d'état. Il
répudia da toutes se. forces, p <ur lui et mis amis, 
l'idée d- censure contre la personne du gouverneur 
st approuva la conduit» d- lord Elgin qui w tenait

,r«.l*c«».'i.r. «I H» prwent» collèfi»" "'.«lent p.-M^mcnl à l’énnrt. «codant oonm.. il I. <le».i. lu r»- 
de trois Untativ»» auprès dw hommes lw^ultst d» la IqtUdss partis. 11 montra tout 1 odieux

nous

hui luoinv

l’occasion de l’érection projetée d une église dans le 
faubourg Saint-Jean. Celte église^ qui e.t essentielle­
ment gothique dans ses fonces, n’a pas à l’extérieur 
tout- la riche..- que requiert d'habitude ce genre 
d’architecture. Mais peut-être faut-il accuser de cela 
le manque de moyens et aussi notre climat qui voue k 
la destruction tout ce qui est purement ornement.
La couleur de la pierro aurait pu être plus belle, et 
la flèche de la tour plus élancée dans l csp -.ee. Comme)dan. notre prochain numéro 
elle est, elle est lourde et manque d’élégance. Cepen­
dant il n» faut pas en conclure que l’Eglise de .Saint- 
Patrice qui coûte, k l’heure qu’il est. pas moins de 
£28,000, n'e.-t pas un bel édifice. Placé k peu pré. 
sur le point le plus élevé de Montréal, la montagne 
exceptée, elle domine toute la ville. Si elle est bien 
moins large que l'égline paroissiale, si la masse exté­
rieure de cette dernière n plu» de majesté, le nouveau 
temple remporte k l’intérieur par la hardiesse et l’fclè- 
gante simplicité de ses formes, par la vie et par l’odeur 
du sentiment religieux qui vou» saisit lorsque voum en­
trez Min. cette voûte d’une belle nudité. Cette église 
n’est pas «ntourée et embarrassé» 23 galeries et de

la

vue de la terre promise.
— On écrit d’Alexandrie, 1« 28 avril : " La r«colw 

de l'Année courante est magnifique ; elle ert re» ^ 
déjà dan» toute la liante et moyenne Egypt*. r 
coupe le. blés, en ce moment, dan. le Delta. .
roi évalue que l’Egypte pourra livrer kl exporta i ^ I 
lors de la crue des eaux du Nil, c est-a 4 1 r,e.,XT» nOO 
moi. de juillet, plus d» 2,000,000 ardeb», ou ». I 
hectolitres.

Pour ce qui est de la politique générale J J
laisserons parler notre correspondant P*r*

Les préparatif» pour la célébration de 
patronale des canadiens-français, la * U,Y .Lj. 
Baptiste, continuent de ne faire «ur un grauu p 
Lu grande salle des séances du 1 ancien 1 ar eme 
été obtenue pour le banquet. On a fait »pp* 
citoyen» de fermer leurs bouliques.ee jour-ls, * .
décorer les rues par où la procession dealer», 
leur côté les citoyens se préparent k y repondre ^
venableinent. A la pluie battante que non* avou
depuis samedi dans la soirée, a succédé enfin • ^
temps, qni, s’il continue, rendra le. chemins J 
beaux pour la grande fête de. Canadiens.



Hôpital oc la Marine.
Malgré Ica cftorta de» cominiaauirei, cet établi*- 

w.,ncnt sc trouve actuellement dans une crise sé- 
rieuse : les abris tein|M>mires, érigés, depuis quel­
ques jours, dans 1“ gnimle cuur, pouvaient recevoir 
bai malades qui demandent journellement admis­
sion, mais ces abris n ’étant nus encore couverts en 
bardeau, il a été impossible de 1rs y guider, vu 
la pluie incessante depuis samedi dernier. Samedi, 
duos la nuit, ilafiilluprécipiteramentlairo rentrer, 
duns l’ilôpital, tous ces malheureux ; les entants 
ont été placés dans la eliu)icllecutliolique et les au- 
très malades, duns la llullo du Nt'coud étage et 
dans les allées. Heureusement quo M. «Scott, 
Agent des steamers, a immédiatement mis à lu dis­
position «les commissaires, toutes les toiles pein­
turées, do ses barges, et on en a couverts 
les nouveaux abris. Sans ce secours prompt et

£*€cf)o tie la presse.
PROSPECTUS.

JJ ANS b beau tiède où noue vivons, où l’Education nui me

Bueau le l'Inspecteur des Chemins,
Québec, 14 Juin 1*47.

A VI* ontptr b présent donné que les vidange» et ortLree pro- 
venant de» coure^seront dorénavant reçues eu quai de M.

«DU STe LEOHt Jtlon parait dû preinbr coup d'eeilaifacileI*ma1aéonîIn.réalisation

T »IIOTEI.desS<ulree•de8t.I.éon,eitmalnter,ântoufertpour!M\^!!?Ue,ÜH^0U,,,lr“re••l•!,^i5C,1,!i^,!!•
|j In réceptiun de. Darne et Meilleure qui délireront leèvL1 lf UU* ?uf "g* T J***» 4 Tx? J?. ##MlTt de 

liter. 4 quelque* amis éclairés, donne de cuite une idée de le merehe que
A l’epproelm dee grande, eiml.ur.de l’été et principalement cette |'*T "T. P.ri>p0M"fde, . . . l.

------------ . année où le^rsud nombre d'émigré, mourant* éeutJbctor la.ai,té I. Çe qui intérêt le plu. den. un Journal, c.wnt le. nouvelle.
irénéreux, il est lltipoMsiblo do calculer les suites de» citoyen» de. Ville., le soussigné aroit devoir Inviter le. uerion- lw,t **'**»*«'** locale., tant religieuses que politiques; nou. 
d'un iMn-'il «•iioomurroneut d.»jure
de Is'aucotip ti . Avec et
faire rentrer dans les abris les nouveaux venus.

Pimaiiebe, les couvreurs étaient à l’ouvrage de 
mémo qui hier, malgré une pluie Isittuiitc.

I lôpital tléjn ,eBj, pt„„r v.T' ! nüu’ Hérons daui lei colonne, de. autre. Journau*.
secours, OU It pu ,,|Ui qPe le, Source, ont depuis quelqire ÏnrJi agi tué d« ïirca'JJ'T u,‘e g"*» particulière à la littérature.

toutes merveilleux. Le ait* est de. plu. agréable,, la «S «bné à goûter bplabb d'unn lecture palpitante d’intérêt j
•t I. «h.... u ..tr__a i___i........ . T . 9 ...I . surtout au coin du feu utndant

Le chiffre donné de la Uxe prélevée >ur chaque 
émigré par la douane de Québec, à la dnte de samedi 
dernier, s'élevait i £4,080. Le montant total pré. 
levé sur let «migré» pendant le coure de la navigation, 
l'année dernière, n'a produit que £6,600.

—La distribution de soupe, gruau, d'eau de riz, 
aux fraie du gouvernement, aux nombreux émigré, 
errante, a dû commencer ce matin au CuLde-sau, sour 
la direction du bureau de santé.

— Le nombre dee émigrés malades à Montréal, ven- 
dredi dernier, était de 000 ; il en était mort 25 le jour 
précédent.

Une lettre que noue avons reçue du comté de 
JxHbinière, donne les plus grandes espérance, de ré­
colte dans cette localité.

Bureau du Secretaire.
Montréal, 19 juin, 1847. 

Il a plu à Son Excellence le Gouverneur Général faire le» nouti- 
natiuu. suivantes, «avoir :

L’honorable William lladgley pour être conseil <]c la Reine dan 
et pour cette partie de la Province du Canada, ci-devant Bas 
Canada.

William King McCord, Ecuyer, pour être do dan. do.

Bureau de l'Adjudant-Gén^ral,

Montréal, 16 juin 1817.
Ordre Général.

Il a plu a Son Ever limer lr Gouverneur-Général, faire les nonii 
nations suivante, dans la Milice de la Province du Canada 
«avoir :

NOUVELLE SOCIETE DES OUVRIERS,
M Comma soit* j 

SOUS LES NOMS ET LA RAISON
DE DORVAL, TAQUET, ROUILLARD ET COMPAGNIE. ■■------- —- ------- ------ , —------- -- - - . . ..r- —

Î 1/ noble, et bienfaisante, funsiruior» A es répandra dans nos • d la Potnis u Curcy, et qu it no Mrs permis de leedépoeer
LJ/ua.UnaITI"ll? fj"drele dee membre. 4» cette eoeiétd, campagnes et A dominer, gtovisoeement, sur Pigoorance dr* •! e# n’eet au quoi de U Corporation, pru» de l’Hôpital de

AMnMtreïn*? J* T®PAQUET, nie Saint Joachim, année* dernières, noue noue laiton», avec toute, le. personne* in- Marine.
AnDI 6 JUILLET prochain, et b 1er mardi de chaque mob luenles et éclairés*. que b publication d'un Journal, absolument . *• “r» payé six suis par voyage de bounc. vidsnçc. de pierre et

suivent, A SEPT heures et demie,?. M. Les Ouvrier» qui déei- en harmonie avec U* imeurs, be habitude» et b caractère de ut» ,'“ortbr, qui seront déposée, dan. la rue Dorche*nr, oO dan.
rent devenir membres de cette Société, sont priée de .’y trouver, bon. cultivateurs, sera fevorebbment accueilli par tous nos corn- , autre rue de Ht. Roeii, qui sera plu. lard indiqiéo par Plus-

Par ordre dea Gérante. patriote» oui ont à cœur b bien du plu» grand nombre. peeteur de. chemin*.
J BTP RT Mirurr ! Noue u'evoae pu accepté sans queiqu’hésiution U tâche de j tar ordre,

OnAi»» OOL.1. m«<v * * E. ST. MICHEL, ! Journaliste, tAche toujours ai ardue et ai ingrate | auaai avons-' J08. HAMLL,
** **” •____ __________________ Secrétoire, nou, posé d’abord notre modeste entrewbe eur dee bssts étroites, | Inapeeteur de. Chemine.

bk“u.*. ,oo.«r.«« «~~wb.fi,. KO—. .*«im» Aepjrtjmen, deg Terres de la Couronne.
Montréal, 4 juin, 1847.

A VIH PUBLIC.—Le, possesseurs de Licence, pour rouper du 
A Bol» sur les Terres de la Couronne sur la Rivière Ottaw a, et 
dana les autres partie» de la Province, qui désirent les renouveler, 
«ont par b présent requis de s'adresser a cet elfet aux Agents res­
pectif. de ce Département, et de se conformer aux condition, du 
renouvellement tel que réglé nor Its Avi.de 24 Juin et 14 Août 
dernicra, b ou avant le 31 Juillet prochain, pour la présente saison. 
et le ou avant le 30 Juin de chaque année pour la prochain saison 
et b. suivantes.

Le. limite, uour couper le bois ( Timber lÂmits) pour lesquelle, 
il n’aura pas été fait de demande* par le* propriétaire» antérieur*, 
aux jour. *u»-mentionné., où à l’égard desquelles celui qui eu aura 
fait la demande aura négligé de se conformer aux conditions de re­
nouvellement, (et non antérieurement réclamés en vertu du droit de 
confiscation réservé par la demiurr clause des Avis de. 21 Juin et 
M Août,) seront offerte* en vente, tans avis ultérieur, le JeriScptem- 
brr, après l’expiration de la Licence, et au cas de compétition adju­
gée. aux plus naut enchérisseur.

Le. partie, réclamant de. limites antérieurement couvertes par 
une Licence, sous prétexte de défuut d’occupation, devront faire 
leur demande par écrit, accompagnée de toutes b s pr< uves néces­
saires,le ou avant le 30 Juin courant, pour les Licence» expirées,et 
le ou avant le 30 Juin apres l’expiratirn de. Licences qui seront 
émanées ci-aprés. Et le réclamant n’aura droit à sa Licence que 
le 1er Août auivant, apros que celui qui l’aura eue précédemment 
en aura eu avis et aura été entendu i l’encontre du réclamant, s’il 
le juge à propos.

Les personnes qui refuseront ou éluderont le paiement des droit, 
pour passage sur les Glissoires, ou des droits sur leur Bois, ou le 
reglement final d’obligations donnée» pour icelui, avant d’en faire 
la livraison ; aussi les personnes prenant forcément posvssion de 
terreins en litige avant d’avoir obtenu une décision en leur faveur, 
et les parties refusant de sc conformer aux décisions de Cours ou 
d’Arbitrcs. ou aux Reglements du Bureau des Terres, ou qui inter­
rompront forcément les Arpenteurs, ne pouront obtenir de Licences 
à l’avenir, et leurs limites deviendront disponibles.

Avis est de plua donné, que les Possesseurs de terres sans titre 
n’ont aucun droit quelconque aux droits peur bois coupés sur icelle* 
et que tous tels droits doivent invariablement être payé* a la 
Couronne.

et la chasse y offrent les plus grands attraits. A quelquei milles des ÎV*1001 •“ coin du feu pendant le. soirée, d hiver '
Source., se trouve le grand et magnifique établissement de T. ; Nous espérons la dewu. faire un choix â la portée de tous nos be-
Kimpton, écuyer, qui mérite d’ètre visité per tout habitant dû PJ^C,,Û l#^"’“V* r*PP°? d* ,ar mort,e» ü
Canada. r u respectée particuliérement eu eeln de nos Lampsgnee.

I* soussigné n’épargnera rien pour procurer i tou. eeux qui l’ho-1. 1L’AfHcullure, eet art aujourd’hui si négligé, bien que b mal- 
auront de leur visite tout le comfort léiirable, sa table se, Lueure1 ^ 'îlx pfnur,e .dei lcirc«**“n«‘ “luel^« cn. Wnwntrent la
seront toujours du premier choii, ses serviUurâ toujours des plue at-1 üiCeM,,ld p,u* <‘ue jamiU' «““P*" U m^e“r* ParUe de
tentifs. I nos colonnes i et nous ut u efforcerons a ce sqjetdc donner uu

De. voiture, ^rom toujour, prête, pour promener le, visiteur, soit F1*! "T*1 de TSS^Î"" Ct e,^ntid,e, **«• tou‘^“> 
eu Fort 8t. Léon, soit ailleur.V V jtivateur devra apprécier et mettre en pratique pour l’enrichisse

N. B-La diligence d«. Sources, àdaterdu6 JUILLET labm-1“*'“ ,on üat™no,,,e» h hienêtredc.a famille, et l’avance 
I’HAüiIiIm IUrn.r.1 .__ w I d’AtT. . ment de son Pays.ra l’IIôlel de Bernard, aux Trois-Rivicre», tous les MARDIS et 

VENDREDIS matin.
Pauagt.—Cinq Schellinci.

Québec, 22 juin 1817.
LOUIS LEMIEUX.

REGIMENT DE MONTMORENCY.
Premier Jlataillon,

pnur être Maior :
Louis Kauvoyxé, Ecuyer.

Tour être Capitaines:
I/jui» Lemoine, Joseph Simon Gravclle, Joseph Gsriépy, Fron 

çois Michel. Félix Caron ct Jean Renaud. Ecuyers.
Pour être Lieutenants :

Ignace Gravclle, Nicolas LfFrançois, Alexandre Gravelle. Louis 
Casault. Louis Poulin. Jean Marie Caron, Julien Guérin, ct 
I.s. .1. Mtr. l.eMoinc, Gcntilobommes.

Pour être Enseignes :
Jutrph Filion, Gabriel Garnean. Jr. Louis Cauch >n, l-om* Fau 

(-lier, .N a r risse Paré ct Joint Blackburn, Gcutilsliommca.
Pour être Adjutant : .

Lieutenant I.s. .1. Mtc. Lemoine.
Pour être Chirurgien :

Abn Clark. J. M., Ecuyer.
F:ir être Chapelain :

I.C Révérend Ldjuard Tarant.

PORT DR QUKBRC.
ARRIVAGES.

19 juin.
Barque Mail, Gordon, 25 avril, Cork, J. Buchanan, cn lest, 230 

passagers.
... .Cape Breton, Murray. 4 mai, Dublin, ù ordre, do. 155 pas­

sagers.
....Lord Glenclg, Martin, G do. Limerick, Sharpies & Cie. do 

2 IG passagers.
Navire Elizabeth, Grcivcs. 4 do. Liverpool, do. 2 passa­

gers.
Goélette Si. Amie, I.cninrquant, 10 juin, Gaspé. I). Fraser, car­

gaison générale.
20 juin.

Brick t'ocki rmouth Castle. Moud, 9 mai, Liverpool, Gillespie 8c 
Cie. Cargaison Générale.

... .(Judier Packet, Dilclihunt, 13 jours, Te reneuve, Sfarplcs &. 
t’ie en lest.

Marque Wilhcliniiia, Leslie, 8 mai, Sligo, G II I'arke 8c t’ie. do. 
279 p.i«-agiTs.

(î 'lette t'ails-rine, Martel, 10 juin, Sydney, dordre, do. 38 pas­
sagers.

Brick Britannia, Adams. 3 mai, Londres. Pemltcrtons, do.
... .Traveller, Mills, 3 d», Painlxvaf. Lcvey êt t’ie. do.
• ...Hannah, Gregory, 13 jours, Tcrreneuve, A. üiliuour 8t Cie.

do.
... .tie trge Lockwood, McKenzie, 9 mai, Bordeaux, Levcy 8t Cie. 

do.
....Amity, Barrowdale,7 juin, Tcrreneuve, G B Symc* St Cie. 

Ho.
Navire Sisters, Christen, 23 avril, Liverpool, T C I-rc, do. 504 

passagers.
.... Araminta, Rogers, 5 mai, Liverpool, G II Parkc 8t Cie. sal 8t 

brieques, 412 pas.
■ ...Elizabeth, Thompson, 21 avril, Liverpool, Gillespie 8t Cic. 

cargaison générale.

PROJET
<i'Assurance mutuelle

DANS DES CAMPAGNES.

rK8 soussignés, francs-tenaneicrs, résidant dans le comté de 
J Riinouskl, désirant établir une Société d’Assuranec Mu­
tuelle contre le* accidents du feu dans les comtés de Riiuouski, 

Kamouraska et l’Islet, invitent les franc-tenanciers des dits 
comtés, à se réunir en assemblée générale, dans la paroisse de la 
Kivierc-du-Loup (en bas), comté de Himouski, dans la salle 
publique de la dite paroisse, le VINGT-SIXIEME jour de 
Juillet prochain, à DIX heures avant-midi, afin de décider s’il 
n’est pas expédient et avantageux de profiter des garantiesnccordées 
par l’Acte de la 4me année Guil. 4, chap. 33, pour l’établissement 
de sociétés d’assurance mutuelle contre les arridents du feu cn 
cette Province, et d’en établir une dans les dits comtés de Ri 
inouski, Kamouraska et l’Islet.
It EN J. DIOXXK.
GEORGE IIODGOR, 
JOSEPH E. Ill DON, M. D., 
I RETAIN NOIT1N, 
THOMAS JONES. 
EDOUARD MK; N ER, 
ABRAHAM DUUE,
J. II. A. CASGRAIX.

J. B. POULIOT.
THOMAS JARVIZ, 
EUGENE LA KOCH ELLE, 
GEO. PELLETIER, 
Ignace: le:bel,
I*. P. ROY,
J. D. CORDEAU dit DELO- 

[rie:k.
N B. Messieurs les Maires ou autres personnes influentes 

des panasses des trois comtés ci-dessus, sont spécialement priés 
de faire lire et afficher l’annonce ci-dessus, à la porte de l’Eglise 
ou Chapelle de leurs paroisses respectives, conformément à la loi, 
et de donner information de cette publication à M. le maire de ia 
Rivierr-du-Loup aussitôt qu’atU aura 4*6 Mus avec le certificat 
4e publication.

Kivière-du-Loup, 4 juin 1847. ___________

APPEL
A LA

Charité publique.
T E MHinwigné, chapelain de Khôpilal de Marine,

prie les personnes charitables qui aurab nt quelques HAR­
DES dont elles pourraient disposer cn faveur des EMIGRES 
INDIGENTS, de tout âge et de tout sexe qui en sont dépourvus, 
de h s envoyer chez Its Dûmes de la Congrégation, à leur couvent 
de St. Koch.

Les mêmes dame* se chargeront de faire confectionner des vê­
tements avec toute étoffe qu’on voudra bien leur mettre en main 
pour le même objet.

N. BEAUBIEN, Tthe. 
Hôpital de Marine, 17 juinlH47.

BILLETS DE PROMESSE PERDUS.

Quant à la politique, nous sommes certainement trop jeunes, 
nous l’avons trop peu étudiée pour y prendre uns part acttve ; le 
parti le plus sage et le plus prudent pour noua sera d» ns paraître 
que l’organe fidele des autres Journaux.

Nous ouvrirons toujours nos colonnes avee plaisir et recon­
naissance à toutes les correspondances aur tous les sujets possibles, 
exempts de blâme ; et nous espérons beaucoup de la plume et des 
lumières de nos jeunes amis; mais nous réitérons toujours ces 
écrits injurieux qui tiennent d- la nature du libelle, qui renferment 
que haine et personnalités, qui révolte le lecteur et dégradent la 
presse.

Nous nous empresserons cil tout ct partout de prendre et dé­
fendre les intérêts des cultivateurs avec oui nous sommes inti­
mement liés, tant par intérêt que par les sentiments de notre 
cœur.

Avee de pareils principes, et des conditions aussi libérales, que 
celles que nous exigeons, nous espérons indulgence et encourage­
ment jusqu’à ce que nous cessions de le mériter.

Le Journal sortira une fois par semaine, le samedi, sur une 
feuille de double Crown.

Le prix de l’abonnement sera de sept chetina et demi, par an 
payable uu semestre a avance.

EUGENE L’ECUYER 11 Cis. 
Bellechasse, St. Michel >

12 juin 1877. S
N. B. —Le Journal de Québec, la Revue, la Afinerri. l’wfu- 

rore dee Canada», la Gazette dee Trait-Rivières et P Echo des 
Campagnes, sont priés de reproduire ce prospectus.

CHAPEAUX
Nouveaux.

1’ F. soussigné informe respectueusement le public qu’il a reçu 
J par le Lady Seaton de Londres, un assortiment complet de 
chapeaux choisis et de goût, de satin et castor, pour dames, mes 

sieurs, jeunes gens ct enfants de toutes sortes (Ridding Hats). 
AUSSI

Boites à chapeaux en cuir, supérieures.
Brosses de crain et velours, pour chapeaux.

F. E. GARANT.
Québec, 29 mai 1847.

Aux Manufacturiers de Pelleteries.
Compagnon du métier, portant desUN compagnon uu mc-uer. portant des preuves 

désirerait se placer dans une manufacture de 
Québec. S’adresser au bureau de ce journal. 
Québec, 1 juin 1847.

de capacité, 
Pelleteries à

Aune séance du Bureau de Santé de la Cité de Québec, tenue 
le 7 du courant, les personnes suivantes ont été nommées In­
specteurs et Gardiens sauitaires pour cette ville.

Inspxctecx, WILLIAM MILLER.
GARDIENS SANITAIRES

r£S soussignés ont perdure matin cn allant à la banque dite 
J de l’Amérique britannique du Nord, deux billets de promesse 
dont voici la substance.

Une en date du 10 juin 1847, à trois mois pour la somme de 
4.78 3 3, signé par F. G. Parent, cn faveur de C. F. Pratt ct 
Krérc ;

Un autre cn datedu 17 juin 1847. à trois mois, nu montant de 
£31 7 3, signé par Joseph Prétaboirc. en faveur de C. F. Pratt 
et Frère.—Cea deux billets étant endossés : C. P’. Pratt ct frère, 
ont été signalés dans toutes les banques de Québec. Quiconque 
les aurait trouvés obligerait en les remettant aux soussignés.

C. F. PRATT ET FRERE
19 juin, 1847.________________________________________

BANQUET NATIONAL
DE LA SOCIETE’

SAINT JEAN-BAPTÏSTB.
KSSI KUIIS les members de la société sont pré-
veins qu’il a été résolu de compléter pr.r un Banqnet la cé-

Société
ST. JEAN-BAPTISTE.

FETE ANNIVERSAIRE.
LA Société St. Jean-Baptiste, sortira cn grande procession 

avec tous les insignes, le 24 juin courant, pour assister à la 
messe solennelle, qui sera chantée dansl’église Cathédrale de 

Québec.
Les trois sections de la Société, se rassembleront à sept heures ct 

demie précises, savoir :
La 1ère. a l’Hotel du Parlement.
La 2dc. au Carré Tessier.
La 3mc chez M. Chs. Dion ; 

delà elles se rendront sur l’Esplanade, où elles devront ac trouver 
réunies à huit heures précises.

La Procession en pariai.* débouchera par la Barrière St. Anne, 
ct delà suivra les rues suivantes: D’Auteuil. St. Louis, Du Fort, 
Buade, pour se rendre à l’Eglise.

En paillant de l’Eglise, elle suivra les rues suivantes t Buade.
le grand Escalier. Sous-le-Fort. Notre-Dame, Bas

Quartier St. Jean,
“ St. Roch, 
u du Palais, 
u St. Louis,
“ Champlain,
“ St. Pierre,

Certifié,

Québce, 10 juin 4847.

ALEXANDRE MILLER, 
CHARLES Al DRY,
GEORGE BORNE,
Wm. FIELDERS,
GEORGE A1RD.
JOHN TOLLAND.

FELIX GLACKEMEYER, 
Secrétaire.

Avis.
AUX FAMILLES

et aux hôtelliers.
NECTAR, EAU DE SOUDE,
BIERRE DE GINGEMBRE,
BIERRE DE RACINES DE SALSEPA­

REILLE oü ROOT BEER, cn quarts 
et cn bouteilles,

PETITE BIERRE DEPINETTE DOIT 
BLE,

SYROP DE CITRON, nu gallon et en bou. 
teilles,

SYROP DE SALSEPAREILLE,
ESPRIT DEPINETTE, an gallon et en 

bouteilles,
POUDRES DE SOUDE, DE SEIDLITZ, 
BIERRE DE GINGEMBRE, &c.

Lamontagne, le grand Escalier. Sous-le-Fort. Notre-Dame, Bas A VCIldrC 11 letablisSCniCllt dll SOllSsigllé 
de la côte Lamontagne, St. Pierre, SU Paul, filant le long du * pnvnvA A Hnmirilp nnnrfnnliti» pt
Parc, Dcsfossés jusqu’à la rua Craig, SU Joseph, La Couronne, !et en;V>e. ô aomiclie *>eC pOUCIUaillU et 
Côte d’Abraham. St. George, d’Aiguillon, Ste. Clair®, Grande sans délai.

M. Jumeau nous a prié de publier un errata de plusieurs fautes 
qui se sont glissée* dan» la publication de sa dissertation. Nous 
regrettons que le temps et l'espace ne noua permettent de nous 
rendre à son désir ; tuais 1c public romprend que les fautes dont 
>1 «e plaint sont des fautes typographiques.

NAISSANCE.
A la Canardièrr, vendredi dernier, la dame de F 

X. Gnrnrau, èrttyer, n min au monde un fila.

BULLETIN DES VENTES PAR ENCAN.
MrnrRP.Pi le 23, û 10 heure», nu quai de la Compagnie de trail 

*|H>rt—255 barils farine des moulins dt Baltimore.
lk m»mk jot'R.à U heures, au quai de Tnrcddell—21,00(1 

briques ù feu de Carr.—et charbon.
ik mrmr joum, lr 23, à 11 heure», à lu Bourse—lui coque delà 

barque“ John Godille” naufragée pré» Matane, elles agrès.
Akndrkpi le 25, à 2 heures, chez Dupont 8t Cie. — Vais 

■«Iles.

MOT1L SMÏÏïT JÏAH.iBAÏînS'.ræ.

TES actionnaires souscripteurs à la const rue lion de eet édifice 
J sont priés de se réunir en nssntnblec générale à l’HOTEL 
HI.ANt’IlAKD, MARDI à HUIT heures du soir, lo 22 courant, 

au* lin» d’adopter di s réglements, préliminaires, procéder à l’élec­
tion des officiers et transiger d’autre» ufluircs importantes.

Par ordre,
ULRIC J. TESSIER.

Québec, 19 juin 1849. Secrétaire.

bration de la tête patronale, et que I u«nge de la salle de séance», 
ancien palais du Purkuicut, a été accordé pour cette occa-

L)ll.
(Vux qui désirent y assister sont priés de donner leur nom aux 

secrétaire» de leur section qui devront en faire rapport au soussi 
sue aussitôt que possible. Les liste* de souscription seront inévi 
tabletnent closes dès que le nombre des convives que peut admettre 
le local aura été complété.

Il sera donné avis prochainement des dispositions ultérieures, 
ainsique des endroits où l’on pourra se procurer des cartes, etc.

K. AUBIN,
President du Comité du Banquet.

Qèheeti, 17 Juin 1^47.

PERDU.
HIER, entre 2 et3 heures, de la rue de l’église. St. Roch, à la 

rue St. Jean, haute-ville, un portefeuille noir, contenant une 
certaine somme d’argent. On prie quiconque l’aura trouvé,delc 

déposer » ce bureau, le propriétaire offrant défaire une remis*' 
raisonnable si on l'exige. On pourra référer aussi à M. Sans- 
hagrin. rue de l’Eglise, 8t. Roch.

Québec, 17 juin 1847.

Association du Télégraphe Electrique de l’Amé­
rique Britannique Septentrionale.

AVIS fat par la prtwent donné qu’un SECOND 
VERSEMENT de DEUX LOUIS PAR ACTION du 

cnpital de cette compagnie devra être payé, à son credit entre les 
mains de CHS. GEtHINGS. écr. trésorier de l'Association à la 
banque de la Cité de celte ville, le ou avant MARDI le VING­
TIEME jourd* juillet prochain.

Par ordre des Directeurs,
Wm. KIM UN,

Québec, IR juin 1H47. ___ __________ Secrétaire.

rue St. Jean. St. Jean cn ville, Fabrique, Trésor, Ste. Anne de­
vant l’Hôtel Payne. Descarriéres devant le monument Wolf et 
Moutcafine, rue Haldiman, rue St. Louis jusqu'à la résidence de 
l’Honorable Président, où la Société se dispersera. MM. les 
marchand, et nutres sont priés de fermer leurs magasins jusqu'à la 
fin de la procession, et les citoyens en général sont priés de décorer 
les rues où la procession passera.

Par ordre,
ULRIC J. TESSIER, 

Secrétaire-Archiviste.
Québec, 15 juin 1847.___________________

Graines ! Graines !
LES ftotiMtignâa offrant k vendra Iru 

ordinaire de GRAINES FRAICHES, g 
et de qualité véritable.

O. GIROUX, 
Rue St. Jean, N ° 24. 

Québec, 10 juin 1H47.

AUSSI
G raine de Mil.
Graim-sde Trèfle rouge et blanc. 

27 avril 1847.

AVIS.
T E «oussigné fait ses plus sincères remerrtnent* à ses amis et au 
MA public en général pou- l’encouragement libéral qu’il en a 
revu jusqu'à ce jour, et U les iuforme qu'il continuera A son pro­
pre compte danssatnaison.au FnhourgSt. Jean, rue Richelieu, 
ancienne demeure de feu M. Jos. Savant, marchand de bois, et près 
de chez M. Chautevert,forgeron, en face de M. Lalié, épicier,oùtl

BUREAU DE SANTÉ.
A une Assemblée du Bureau de Santé de la Cité de 

Québec, tenue le 28 mai 1847.

RÉSOLU, 1er.—Que les Gardiens visiteront et
inspecteront toutes nus, ruelles, avenues, quais et cours de 

la Cité et ordonneront l’enlèvement de toute order*, os, lécumes, 
assortiment bou# etc., et al cette boue ou ordure n’est enlevée vingt-quatre heu- 

rarauties bonnes * «près que notice à cet effet en aura été donnée fair le Gardien, 
celui-ci en fera immédiatement rapport à l’inspecteur, telle visite 
ou inspection devra «e faire au moins une fois par scmaiuc ou plus 
souvent s’il est nécessaire.

ItEsoi.v, 2d.—Dnns le cas de négligence de la part d’un pro­
priétaire ou locataire comme susdit. l’Inspecteur fera enlever 
cettcordure ou boue etc., dontilaura été fait rapport par le Gar­
dien, aux frais de ce Bureau, et aussitôt que possible après pour­
suivra les parties pour le recouvremrut de 1 amende pourvue eu 
tel cas par le Ilégltmcut de la Corporation de cette Cité en date 
du 24 mai U'47.

Certifié
FELIX GLACKEMEYER,

Québec, 11 juin 1847. Secrétaire.

J. MU8SON k CO., 
Droguistes.

ATTENTION! ATTENTION r t

aura constamment en main* un assortiment de Meubles de ménage T Eb MOlBljfTlt!* informent its puliuC qu i-a ont mttin-
ta promptitude et sa de- MA tenant une quantité considerable de M l

HORLOGERIE.
W E ioiiMiignâ tout en remerciant lea habitants du 
MA Comté de I’Islet de l’encounœeraent qu’il en a reçu pen- 
dantqo’ll acté au milieud’etiz, prend la liberté d'informer res­
pectueusement la publie de Québec et celui de U localité susdite, 
qu’il tient maintenant aon atteller près le marché du Palais, au 
dcuziètnc étage, propriété de M. Langlois, pilote. Il o*e se 
flatter qu’il renIra justice A ceux qui voudront bien l’honorer de 
le urs commandes.

JOS. JACOB CHOUINARD, 
Horloger.

Québec, 17 Jtdn 1347.

comme par le passé ; II espère mériter par sa promptitude e» sa ur- 
ligeucc de recevoir une part de l’encouragement qu’il areyo jusqu’à 
ce jour.

Quéqtc, 20 avril 1847.
J. B. ST. LAURENT.

A VENDRE.
WTNE BRIQUETERIE complète «tuée delama-

nié re la plus avantageuse en la paroisse de St. Pierre de 
l’isle d’Orléans, sur le bord du fleuve 8t. Laurent, Contenant

ADRI ERS de TROIS 
POUCES, ù vendre en GROS ET en DF.TAIL, sur la Grève au 
Palais, à des prix modiques.

ANT. PAQUET et Ce.
Coin, de Bois.

Québec, fl juin 1847. ______

Bureau de Sauté.
AVIS est parle présent donné que le» membres du bureau de 

santé appointés dans chaque quartier, visiteront ct inspecteront
environ t* arpent en superficie, avec deux hangards, couverts en dans le courant de la semaine prochaine lés diverses rues, rm'ics, 
bardemtx dont l'in de40 piedaaw *>0 et l’aulw d« *0 sur ™-\cwt 8ie. de cette cité,et le. citoyens -ont «qui, de nettoyer ct 
Cette Brlquerie aat prête à être mise en opération, et rapper- |rur demeures immédiatement dans la rue de préserver la
ferait des profits considérables à la personur qui an ferait l’ac- ‘.i/.- *
quisiUon,vû la grande demande de biloues qu'il y a maintenant à »*,»é punllque- 
Québec,depuis lea deux grandes Incendies.

S'adresser à 
WILLIAM KIMLIX, écuyer, 

Secrétaire du Comité Général de Seonnrs. 
Québec. 4 moi 1U47-

Quétrac, 4 juin 1147.

Par ordre.
FELIX GLACKEMEYER, 

Sécrctuit.
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mm DB BOTTES ET BOIIUEIS.
[BÂTISSE CLOUET]

Rue Blindes
1v (ouwicné ■uitonf* rcspeetueuM-uieiit qu'il » lr»n «porté too 

j con.nurce à eetu grande et *J»»tW u»»tw« 
rurtér Dtr A*u M. «Sii.ra». et réewaçcutpar feuM. Bv»kb t •» 
avilit reçu parte ChaiUlMti et le Sojdiia Mtjfsi, *** importa- 
tff.4. pfintemi» e«i.i«taiit en COU» matAi» et r»*nqAii, Il 
rit rn étal d'offrir tu puMir un fond» d’article» «unértrur» en »a 
lïe»e. qu'il n’hésite |>«» * qunlitirr (•*( ...r I. «..alité que U quan­
tité, au draaua de tout ee qui a paru aur ee marché.

U débit eu détail m laiaaiU pour argent comptant, et le» 
grande* facilité- qt- lui procure «on uccoa aux marché» étranger», 
ms Mettent en état de vendre à 15 p. 0/0 au de»»ou» de» pria d au­
cune autre maùon à Québec. THüg C0WAN.

Québec, 25 mai IM 17.

A VENDRE
UN terr»iu contenant 2 emplacement* d’environ 38 pied* d, 

IVuii* ^da de profondeur, borné en (irunt à rcncoQiim,
,1. |uc* Ht. George i. Olivier en arriére à une rue prêtée, 
voiain de M. Monier, Charron. H’adreaaer A '

Québec, 15 mai 1817.
P. G. TOC K A Ni* K AC,

Kpieier, cute d’Abrultam.

Bureau des Terres de la Courauue,
Montréal,14 Novembre, 1810.

AVIS PUBLIE est donné pur Ica pré»nte», uuVn conformité è 
l'anuiMice insérée dan* le Canada Colettede ee Jour (Mm,, 

vembrn), en tôle delà l.i»te No. 7 de» réel» mutton* de Milieien*du 
Bu* Canada, ce Bureuu resæra. upré» le 3Ue. juin prochain, de.’uf. 
i-uiicr d'aucune réclamation, dont Ira ulliduvita cl autres papier* 
réuni» n'uuront pa» alors été produit* } et qu» tout Script, déjà fut, 
qui n’aura pa» été réclumé, sera alors aunulé.

<*i

&

GUERISON EXTRAORDINAIRE.
D'un malade apres avoir été abandonné par les Médécint d* quatns des plnsyrands

JJûj.itaux de Londres.
Attestation donnée sout serment, devant le Lord Maire de Londres.

WILLIAM BROOKE messager, demeurant No. 2. Union Street, S- uthwark, À I-ondre», prête
serun lit et dit qu’il avait au bra*gauche uuiux* ulcèr.-* eu suppuration, et dea plais* vive» sur h a deux jambe». En raison 
de ce« infirmité-, Il fut reçu comme malade externe A “ IllupiUi MétiiqM-iitain," en Avril IMl, et il y fut «oigne pendant 
pré- de quatre semaines. Connue il n’éprojvait aucun soulageaient, il de*e*jw-r» d’y guérir, it LE DEPOSAST alla «ne. 
ee*«l\ einent »e faire traiter dan* le troi* 11'pUnux suivant» : li >pital de *• Ring’» Coll, fv," eu Mal p« ndant cinq »eiiiaiiiea ;
11 A| liai “de Guy, ’ enJulliet, pendant six st nialnr»; et celui de ** Chariug Cross à la fin d’août. pendant queluu:** »e- 
maioes. EK DK?’08 IN T quitta ce dernier hospice dan* mi état pin qu’il n'éluit en sortunt “ de Guy'* Hospital ' après 
que M. HU A X<BY COOPER, ainsi que d'autre* uiédiciu» de l'étublUsement, lui eurent dit ‘’que U seul moyen de conserver 
sa vie était i’aiup'itutioii de son lira*

LE IL' POSANT so renditalor*auprès du Docteur fllUGHT médecin en ch' fde l’il 'plt.il de Oiiv. qui «près n\olr vu 
'Vint du déposant lui d't avec boute •• Joao puis aliM.iumenl rien pour votre guérison, mai» voici un deml-souv. rain, aile*
“ cite* Mr. Hollow.iy, et essaye» de Ses pilule* et de «on onguent ; j'ai été témoin eu plusieurs circonstance» de* elfi ts tuer* 
w veill. ux qu’il*ont produit' dau* de* ea* désespéré* J Venez me recevoir."

CE COXSEt Lfut suivi pur le déposant : il tlt alors usage de* pilule* et de l'onguent d'Holloway, “ et au bout détruis *<•• 
msiiu-s la gucrl.ori fut parfaite, uprè*qu‘»n avait échoué dans •• quatre hôpitaux 1" lorsque le Docteur ItKK.HT v:t le re- 
snltat de ton charitable avi*. il dit: '* je sui- tout à la fols étonne et charmé 1 Car je croyais, sijamaisjv mu- revoyais, que 
ec ferait «an» votre bra*. Cette rare est vraiment une merveille !”

Délivre «ou* »eriuent A l'HôteLde-villv de la ) WM. BROOKE,
C*ié de Londres, le b Mars, 1642. >

devant moi, JOHN PIK1E, Maiu*.
Cet onguent extrsordinaire rit les plaie* et le* l'Icé-re* le* plus dangereux, K s Maux de» Jambe», les Maux du Sein, 1rs 

Maux de Gorge, le <.'Diego-foot, le Pian, la Lèpre d’Afrique, et les Cancers. Hemorrhoid, s, les Tumeur», le* (solidement», le»
Ser» pbules, les Dartre*, le» Kngelûres, U Goutte, lé* Kliumatisiiic» et presque toute* le* maladie* de la peau.—La piqûre des 
M ’.quitus» et des ** Moucht*-di--$ab!e."

A vendre chez J. MUSSON & Co., Droguistes,
Seul» dépositaire* A Québec, Pré» de l'Archevêché.

aT C ADOTTE,
RUE ST. PURRS, PRES DU MARCHE, BASSE*VILLE,

Fait ae» plu» sincères remercîment» au public en général pour l’encouragement qu’il en g eu jusqu’ici, et l’in* 
firme respectueusement qu’il aura toujours constamment en main, comme ci-devant,

Harnais, Bottes et Souliers français, etc»,
qnautitée de CUIRS CANADIENS, tels que peaux de Mouton, Veau, à des prix très modérés.

noint de SECOND PRIX.

DEPOT DE MAKllIAMILSLS SECHES,
JUKDIiS FAITES. ETC.. Kit.

«le Anselme Hardy.
8, Ul’E NOTRE DAME,

bamk-vilic.

ON *c flatte de fiuruir au dépôt susdit, tout ce qui contribue A 
l’habillement de* messieurs, au» prix le» plus réduits,

pour argent comptant. .......................
l)e» ouvrier» tailleurs sont attachés a l établissement, de sorte 

que ron peut tailler et confectionner, «ou* le plu» court avis, tout*» 
espèces d’habit» que l’on lie pourrait trouver au dépôt.

Québec, 20 niai 1817.____________________________

IJANQIT DK QUKBKC
ON fait savoir pur le pr. ■< ni qu'à une assemblée de* Directeurs 

de lu Italique de Québ. c, tenue ccjourd'hui, il a été Résolu que 
le Capitail de cette Banque suit augmenté de A'2lk*,000, et qu’une 

pétition A eet effet soit présentée à la Législature à la pr«»cliainc aes- 
sion du Parlement Provincial, et qu’une Liste de Souscription your 
le Capital additionnel propoaé de 8000 actions d* £25 chacune, aoit 
immédiatement ouverte a la Banque, à la condition que la Législ* 
titre uccudc A celle demande.

Par ordre du Bureau,
NOAH FREER, Caiasicr. 

Banque de Québec, 15 avril 18-17.

tlNK insertion mensuelle do l’avis qui précède jusqu’au 30 
iuiu 1*17, dans la Utntrve, VAurore du Canada», Ica AUlanuu 
HtUgituxM Canadien, le Journal Je Outlne.

Avili.
LE aoussigné remercie ses amis et le public généralement de 

l’encouragement qu’il en a reçu jusqu’à ce jour, 11 l’inlbrine 
qu’il continuera seul de tenir boutique au lu u qu’occupait, depuis 

le grand incendie, la société de LaI'LCVH et St. LaübENT, 
comme incublicra-ébénistcs, et que prochainement il transportera 
sa boutique et sou dépôt de tnculdes a l’ancien poste qu’occupait 
la dite société, sur la côte d’Abraliam ; et il espère, par 
le môinc soin p>>rté dans l’exécution de ses meubles, mériter une 
part de leur patronage.

FRANÇOIS LAFLEUR.
20 arril 1847. ____

NAPOLEON CASAULT, Avocat, Bureau vis-à-ris l’arche 
véché. dans la même maison que les bureaux du Journal de 

Quebec et de l’Aossurance du Canada.
Québec, 4 mai 1847.

Bureau ueb Tkukeh de la Couronne.
Montréal, 8« avril 1847 

AVIS PUBLIC.

Î|'g personne» désirant commuer la tenure de» propriété* 
j situées dans aucune partie du Domuiiiu de la Couronne, 
dans If district de Québec, sont requises à l’avenir de transmettre 

leur demande A cet effet par IVntremisr de l'Inspecteur Général 
du Domaine de la Reine à Québec, l’Ilunoruble F. W. Pa,. 
M»:nos* , auquel elle* driront remettre t u même temps tous |<-, 
papier» et documenta néceasuires pour i ffectuer la rummutataxi 
d» mandée, y compris un jdan figuratif de la propriété, dressé p»r 
un Arpenteur juré eompétcut.

La eessi xi de la propriété dont on désire la e.xnmutatinn 
pourra ausaiêtre filée eu mémo temps, lorsqu’on désirera accé­
lérer les procédé». •

Pour la commutation de» propriétés faisant partie des Biens de* 
Jésuites, située» dans le District de Québec, les tl< mandes de­
vront être transmises de la même manière par IYn*remise de 
l’Huuorable Louis Panxi , de Québec, Agent pour leaBknsde» 
Jésuites dans ce District.

D. B. PAPINEAU,
Commissaire de» Tarte.

MAGASINS A LOUER DANS LA RUE CRAIG 
!mbb| DEUX grand» magasins, avec logement»
jJLL MW spacieux et dans le meilleur ordre po-siblr, l’un 
occupé maintenant par M IL Chambers,et l'autre par M. R*»s». Ou 
nourra louer une partie de la maison à part.

Du. ROUSSEAU.
Québec, 4 février 1847.

A Tendre
Pour moitié de la valeur ordinaire.

SmM'ACIil N F.S ù faire les clous coupés de toute grandeur 
jTm jusqu’* 4, pouces.

] machine «trancher la tôle our cloua coupés de toute 
grandeur. Le tout fait d’après le* meilleurs modèles et
tout neuf.

i AUSSI
1 grande roue Alluehonnéc avec l’appareil nécessaire * 

faire marcher le tout pur un ou deux Chevaux.
S'adresser u

FRANCOIS DEI O Y. 
ou * F. X. MET1IOT.

Quéliee, mnr»lM7.

Rue Buade,
Prés la Cathédrale Catholique,

ï ! \%
Rue Buade*

Près la Cathédrale Catholique,
QUEBEC. QUI IJF.C.

âiot ut m )

W. S. HENDERSON ^ Co.,
mr AYANT depuis (es doux dernières annm*» épargné ni trouble» ni dépendes comme manufacturier» de { Leur première qualité de Chapeaux de Pari», nlnsl que les mellleer» chapeaux de Castor noir et “drab” à double r«oT-*«. » 
ATI chapeaux, pour compétitions r avec h - producteur* étranger*. 11* ont été forcés, excepté pour ks espèce» le» plus communes, i •uperieur* à ceux qu lUontci-Jvant importé*, vu le ba« prix du (Jastor, dont il est employe une quantité additionnelle dans ia lat-r»
— * ----- *- - ' • *! d’ahanil 'Uiier ce»t«- branche de leur commerce, A can«e du climat, et de l’impossibi- que de ee cette qualitc.

" ■ * Ion» i omuie il * e*t opéré de grands changement* dans le Commerce de Chapeaux, ils croient devoir douucr une list de* prix pou>
la présente aunnée.

en justice a eux-mêmes et a leurs pratiques, 
litc absolue à cette distauce du siege- de la sci 
le vieux monde.

science, de se tenir au niveau de* ameliorations qui se sucoédent sans intermittence dans
. vieux monae.
Leur connexion longue et Intime avec le* principaux manufacturiers d’Angleterre et de France, leur donne tou» le* avantage*

■.•klKI.-iii.iu Isllinu ,1-. ,h.n.un« i-l 1. * nul . n iinsition d'utfrir ntl fond* du marchandise* choisie* personnellement nar Irnr
t machine à Vapeur à

fond* do marchandise* chômes personnellement par leur 
la machine à Vapeur à patente, à dre-ser et A 
amiliorec tout récemment par une maison de

a*< ’ i s vvi.isvaiwu i<>ii»'ic xi iiiiiuiv «*»«*_ t- r» ........ - * a * * • • - -

po««ibic* ilau» la ligne de» chapeaux et le* met en position d "offrir un fond* do ma 
*5*ocié W. S. H. 1 automne dernier, en Europe, manufacturés tor lu principe de la 
li-ser les chapeaux, depuis quelque temp* eu usage en France et considérablement a 
Londres.

Ils sont convaincus que leur maison est le *eu1 niasaYin de détail de cette ville qui importe directement des manufacturier», sans 
que leur* ordre* aient à passer par le» mains du marchand» à commission, -oit ici soit en Angleterre, et souvent dans le» 
deux places ; s'épargnant ainsi une commis-ion de ' j à 1-J par cent, il* osent répéter malgré le» prétention* de per*onnes dont 
la réputation pour la véracité à cette époque de jactance et de charlatanisme, aurait besoin d'être passée au «rible de l'opinion 
publique.

Le* chapeaux français, par De la Cour et cîc, de Pari*, et importé* par la vole de Liverpool, seront trouvés un 
nperhe article, et digne de l'attention des messieurs désireux de porter de* chapeaux comme lien est rarement importés en 
Canada.

Des Chapeaux de drap pour la marine, le militaire et de goût sont offerts en vente, et fabriqués d'après ordre ; aucun article qui 
ne sera pas approuvé pourra ét.c remis huit jour* après 1 achat.

PRIX EN DETAIL POUR 1847.

Chapeaux pour nommes, de Soie, 3*. Pd & 5.
“ “ “ à Poil Court, 6*. (id. à 7» fid.
“ u Tondu* Kas, 10*.

“ A Coupe Anglaise et Style I*nri«ien, 12*. (m|.
Couronne de Caoutchouc à Poil Velouté, 15*. 

“De Peluche Faanyaisc Brillante au Caoutchouc, 20». 
“ “ De Castor, -I*. »>d. 4s. Pd. et .t*.

“ “ à l’épreuve de l’Eau, 7s. f>d.
“ “ “ à Poil Ras, 10s.

** “ Couvert de “Neotrla,” 12». 6d.
*• “ Couronne d’EtofTe. Carrré de Castor, 15».
“ ** « d’Etoff.- Fine 17*. tid. à 20»,

QU'UN SEUL PRIX.
/X a'/ \ e\ . \
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CHAPEAUX a la POLKAg
Ù

8> rue Saint-Jean,
Haute* Ville. et a b JOINVILLE.

chea GARANT, fabricant de Pelleteries, etc.

mzsm,
8» rue Saint-Jean,

Haute-Ville.

Le wear GA1IANT offre se» pim nineère» remerciaient* aux Messieurs du Clergé, I se* «mis 
et on public eu général, pour l'encouragement libéral dont il* ont bien voulu l'honorer d-pui» 
qu’il a commencé le commerce des CHAPEAUX ; ret encouragement, basé sur In confiance, lui fait 
an devoir d’avoir constamment en maint le* CHAPEAUX de SATIN des meilleure» manufac­
tures de Parie, de Londrei et de New-York ; c’est ce qu’il a toujours fait.

Il oee m flatter qu’il a reçu l’automne dernier, par le Zealous, des chapeaux d’une nouvelle ma­
nufacture, apécialement faite pour le Canada, à demande, pour les mode» du printemps, tels qu'il 
n'en • jamais été envoyé» auparavant dans ce payt ; ces chapeaux méritent d’être vus par les per- 
Bonnes qui aiment à faire usage de bons et élégant* chapeaux ; elle* feront bien de ne pa* acheter 
de chapeaux avant de les voir.

On verra avec satisfaction qu'il fora cette année une déduction de 10 par cent sur le prix ha- 
bituel de ees chapeaux. Eu mains, pour les MM. du Clergé,Chapeaux de Castor, Satin et Soie.

Chapeaux pour les Mwmifiirs à la Joinville et à la Polka.
Do. pour les jeunes gens.
Do. pour les enfanta — noirs et gris.
Do. pour les Messieurs—-de Casimire noir et gris-perle. 
Do. à bord large, drab, à l’éprenve de l’eau (waterproof.) 
Do. do. de*, gris, pour la chasse et la pêche.
Do. de feutre, verni», bordé en casimirenoir 

Casquette» de drap et mire» de goût 
Do. militaire» fauv» à ordre.
Do. de soie cirée, avec couverture.
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En fxpfctnlio", parles nrri»aK.s, un a,*ortiment complet d. CHAPEAUX clioi.i»
de goût, dont il donnera connu «sance au pobli v Aussitôt leur réception.

K' rlt’s **•* pelleter\ tspoitr préserver de» mites durant l’été.

et

»?
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v**
V

JA

GllAJVDE REDUCTION DANS LES l»RIX.
établissement de CHAPELLERIE* **• ïdÆEr
............ de W. ASHWORTH & Co.

•* le Paris, consistant en CHAPEAUX dTcASTOlTet SATIN* 618Utre*’ amP*e aPProT“ionnement de CHAPEAUX les plus ù la mode, pour Messieurs, de Londres

c'est pourquoi le public prouvera une réduction dans les prix de 30 à 50 p. o,o au-

POINT DE PRIX.


